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et  les  canons  de  la  Vénus
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Volet  1 :

Récupération  de  4  canons  aux  Iles  de  
Glénan

Hervé  Gloux



Un peu d‟histoire …

Le 5 mars 1780, la frégate VENUS battant pavillon du Roi prend contact avec

la mer pour la première fois à Saint-Malo.

Elle est armée de 26 canons de calibre 12 et de 6 pièces de calibre 6 en fer

commandés aux Fonderies de L„ISLE D'INDRET près de NANTES. 6 pierriers en

bronze de calibre 1 placés sur chandeliers complètent l‟armement de la Vénus.

Elle achèvera sa brève carrière à l„aube du 5 août 1781, éventrée sur des roches

à fleur d„eau dans l„archipel de GLENAN près de CONCARNEAU.

Afin d„alléger le bateau pour tenter de le tirer de cette fâcheuse position, le

Capitaine fait élinguer un à un les 26 canons et, après avoir fixé une bouée

sur chaque cordage, les fait descendre à la mer. Il sera ainsi facile de les

récupérer plus tard, la profondeur n„étant que de 6 pieds d'eau.

Le 9 septembre 1781, 3 canons sont sortis de l„eau ; 15 jours plus tard, 5 autres

pièces et la grande ancre sont ramenées à LORIENT. Avec l‟automne, les jours de

calme deviennent rares. On réussit malgré tout à remonter encore quelques

pièces. Le 15 octobre 1781, le nombre de canons récupérés s‟élève à 16.

En 1978, 6 canons sont ramenés à terre par Pierre Raine, Responsable de SOS

Plongée, et son équipe de plongeurs ; 4 autres suivront en 1990. C'est cette

dernière remontée que nous relatons au travers des photos et documents du

présent diaporama.

Références  et  citations :  

 Archives  de  La  Marine  de  Lorient  

 “ Le  naufrage  de  la  Vénus  - 1781”  par  Michel   Guéguen



Localisation  du  lieu  du  

naufrage  de  la  Vénus



Demande  d‟autorisation  d‟extraction  des  canons   adressée  par  le  Maire  de  Concarneau  

à  la  DRASM  de  Marseille  (Direction  de  la  Recherche  Archéologique  Sous-Marine) .



Courrier  de  la  D.R.A.S.M.

autorisant  l‟extraction  des 

canons.

Créé  en  1966  par  André  Malraux

ce  service  national  délocalisé 

relevant  de  la  Direction  de 

l„Architecture  et  du  Patrimoine 

du  Ministère  de  la  Culture  et  de

la  Communication 

est  devenu  depuis  le

4  janvier  1996  

D.R.A.S.S.M.

(Département  des  recherches  

archéologiques  subaquatiques  et  

sous-marines)







La  récupération  des  canons  se  déroule  le  jeudi  12  juillet  1990

Départ   de   Concarneau...



Chaland  transportant  le  matériel  lourd   :  compresseur, ballons,  etc...



En  route  pour  les  îles  de  GLENAN …



Mouillage  à  proximité  des  canons



Le  chaland  se  positionne  sur  les  lieux  du  naufrage



Ancrage   pour  l‟opération  de  gonflage  des  ballons



Des  plongeurs  amateurs  férus  

d‟archéologie  sous-marine   

sont  également  présents  lors  

de  l‟ opération



Les  plongeurs  professionnels  sont  prêts.  

A  droite,  Pierre  RAINE,  responsable  de  S.O.S. Plongée,  à  gauche  son  épouse.

Pierre   RAINE  a  découvert  l'épave  en  1977  

et  ramené  les  6  premiers  canons  

en  1978.



Le   compresseur  est  en  action : 

Les  ballons  qui   vont  servir  à  décoller  les   canons  du   fond 

sont  en  cours  de  gonflage.



Les   plongeurs   s‟apprêtent   à   élinguer  les   canons



Protection  des  plongeurs  sous-marins

Un des risques majeurs en mer, qui

fait des victimes chaque année,

impose de connaître la signalisation

des plongeurs sous-marins.

Cette signalisation est assurée par le

signe « alpha » du Code

International, soit par pavillon

rouge portant une croix de Saint-

André blanche ou une diagonale

blanche.

A la vue de ce signal, il convient de

naviguer avec précaution et de

passer à 100 mètres au moins du

signal.



2  canons   pesant   chacun   près   d„1  tonne   et   demie 

sont  soigneusement  élingués  sur  le   premier  ballon, 

pour  la   phase   délicate   du   remorquage   vers   Concarneau.

La  même  opération  se  déroule  parfaitement  

pour les  deux  autres   pièces  d‟ artillerie  

qui   gisent  au   fond   de   la   mer  depuis   209  ans.



Mission   accomplie   pour  les  plongeurs



Parfaitement   amarrés,  les   4  canons  de   la  VENUS 

sont   pris   en   remorque   à   destination   de   Concarneau



Les  ballons  vont  enfin  être 

dégonflés, 

les  4  canons  reposeront 

sur  le  fond  près  de  la  digue 

pour  être, 

le  lendemain  à  marée  basse,

pris  en  charge 

par  les  services  techniques  

de  la  ville 



Pour  la  première  fois  depuis  plus  de  2  siècles, ces  4 canons  sont  visibles.



Le  lendemain  matin, 

à  marée  basse …

Emotion …

et  satisfaction 

d'un  travail  difficile 

réalisé  avec  précision ...



Pour  la   première   fois   et   avec   des   moyens  modernes,  ces   canons  

vont   toucher   la  terre   ferme.

2  canons   seront   mis   en   traitement   dès   leur   arrivée   à   Concarneau,    

2  autres   seront    plongés   en   eau   douce   pour   être   rincés.



Ce  diaporama  est  le  premier  d'une  série  de  quatre. 

Les   suivants  traitent  des  différentes  étapes  de  la  

restauration  ainsi  que  de  l'histoire  de  ces  canons.

Si  l'un  ou  l'autre  ou  l'ensemble  des  autres  volets  ne

vous  est  pas  parvenu,  vous  pouvez  nous  contacter :

canonsdelavenus@laposte.net

Volet  2 :  Mise  en  traitement  de  déchloruration  selon  la

méthode  utilisée  par  E.D.F.  pour  le  Titanic  et  le  Mauritius...

Volet  3 :   Fabrication  des  affûts  de  canons  selon  les  plans

communiqués  par  Monsieur  Jean  BOUDRIOT.

Volet  4 :  Installation  des  canons  en  Ville-Close  et  au  rond-

Point  de  Kerviniou.

mailto:canonsdelavenus@laposte.net
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